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COLONISATION. mœurs pures, des pensées honnêtes, et le notaire Germain surent remercier
des sentiments élevés ; l'ag-ictilture par des paroles pleines d'expressiins

M. le Rédacteur. leur donnant la force, la santé,,la joie heureuses, M. Chicoine, qui s'est en-
Le 31 Mars dernier, la paroisse de de l'âme, la paix du cœur, le calme di suite retiré, laissant de douces impres.

St. Antoine, comté de Verchères, avait l'esprit, et la tranquillité de la consci sions sur le cœur ie ses auditeurs plei-
l'honneur d'entendre M. J. A. Chi- ence. M. Chicoine a raison d'aimer les nement satisfaits de sa visite.
coine, sgent de colonisation et d'immi cultivateurs, non seulement parcequ'ils EUTRbPE DUMAUVILLE

gration pour la Province de Québec. sont la base et le fondement de la socei- St. Antoine, 1er Avril 1872.
Malgré le mauvais temps et le ma-uvais été par leur art, mais parce qu'il sa:t
état des chemins, l'assemblée était as- aussi que ce sont eux qui, au premier
sez nombreuse ; on y remarqait appel du souverain, deposent la charue AVIS AUX CULTIVATE 1S !
l'hon. John Fi aser de Berry, de St. et courent aux armes pour défendre et L3 personnes qui voudront se pro-
Marc, M M. le Dr. Mignault et le No- *auver l'honneur do la patrie en danger. curer du Blé d'inde de Monsieur A.
taire Morin, du St. Denis, Felix Vo Ce monsieur a encore raison d'aimer Riccet, ble d'inde connu sous le nom
ligny de Contrecœur, les Drs. Craig les cultivateurs, surtout les cultivateurs de New Branching Field Corn, pour.
et Archambault de St. Antoine, ainsi canadiens, 1arce qu'il les connait ca ront s'adresser à ce Bureau, à la Phar-
que les notaires C. P. Germain et A pables de faire de grands sacrifices pour macie de monsieur St. Jacques, à St.
M. Archambault, aussi de St. Antoine. la défense et la gloire de leur religion, Césaire, au magasin de monsieurAlfred

M. Chicoine ;ommença par dire qu'i tels que ceux de laisser aller leurs fils Mace, et ans différentes paroisses où
remplaçait Messire J. Bte. Chartier, bi n aimés, au delà des mers et des il y en a des dépots.
ct autre infatigable agent de colonisa contrées lointaines, s'expos8nt à des Que chacun se hâte et sache profite-
tion eu d'immigration de la Province périls de tous geures, voler à la défen- des avantages que ce monsieur a voulu
de Qu( bec, qu'une maladie non sérieuse se de l'auguste Pie 1X notre premier procurer à l'agriculture, en faisant
retenait dans ses appartements. Sa asteur, de ce vieillard qui est sans con- -Venir, l'année dernière, ce blé d'inde,
mission, ajouta-t il, était de parcourir treoit la plus noble figure des souve- de fort·loin, et à grand fi-ais, et étant
cette partie de la Province de Quieleo, rains actuels, cnre d'igrobles enne capable de certifier qu'il réussit très
qui est au nord-est de fleuve St. Lau misde l'Eglise qui voulaient, et qui bien dans le pays, quoique l'ayant
rent, pour y faire germer'et naître des malheureusement ont réussi, enlever semé le dernier de mai au soir, il l'a
societes de colonisation, et y diriger' son faible patrimoine, à la defense, dis- récolté très mûr, et au même temps
des couran.ts d'immigration beige, M. je, du trône de 'e Saint-Pontife que les que le blé d'inde canadien. Pourtailt,
Chicoine entra ensuite dans son sujet efforts concentres de ta révolution ne l'annee derrière n'a lias été des plus
qiu'il traita en homme haile, avec < r pourront jamais renverser, comme les favorables.
té et'une jus;tesse dmirable d'expres flots de la mer viennent se brier en D'ailleurs des centaines de personnes
tions comme vous n'eni doutez pas, M. vain contre le rocher qui reste nean ont pu constater la veritée du fait, e,
le Rédacteur; il exprima des vues dé .moins inébranlable M. Chiuoine aime exaiinant les specimens qui ont été
notant beaucoup d'etudes et de recher rait à voir encore de tels nbl'les et gé- exhibés en plusieurs paroisses.

ches, un grand fonds de stiences et de uwreux maeifiees chez nos cultivateurs. Peinez-y bien I Et demandez du
connaissances propres à en faire un Aussi vuilà 1 ourquoi il a tant à cœur New Branching Field Corn, vous ne
agent très prccieux de colonisatiou et de favoriser l'agriculture puisqu'il nt'e- sarez point trompés.
d'immigration Sa eu.erie, comme 'l pargne ni les peines ni les fatigues, et
s'est laû à appeler son discours, denota tn les sacritie.s de tous gerîte-, ainsi

auni dhez lui un grand amour pour wuI que Me-sire'C artier son digne coill- Par des expérience- fa; e sur des co.
sujet; , or. a plication consiati e en eit "rateur! ehe ns gras, haque fois 20 livres poids
est la preuve, tant il se cevoue au de L age:thtre, la 0 cad ist ion et 'im n iv!vant, i rduii ln'on les a tues,
velopnement i de la colori sation ai i migr:tion von t marher a 'r mis pas 1-2 à 14 livr s le. Si 1s cochons n'ex-

qu'at.x progris ie l'agriculture en cette "ii- les ns lces de M. Chiome, 5i còte pas le oits de 160 livres, le poids

provicei, e y 1aià tnt en d:ir des coloms f ablement et si puiss. mme, t me ser de 12 Ivre,; 'ils soit plusgirands,
belges dont la superiorite comme (-ui c nde dn son euvre par M ssire Char le terne moyen s ra le 14 lhvies. Le

tivateurs leur est acqui:e. Il aime leL tier. Aussi, pur leir zèle et a leur cuiivateur, en pesant ses cochons vi-
eu'tivatiurs; il a ussi raison de le, activitea, sal ons avec bonheur cette vants, peut s'aNurer de leur poids pro
aimer, M le Reducieur, il vit de letir ère nouvelle pour noire p-tie prospere, titable après leur mort.

vie,il vit de leur sang qui coule dans et sachons leur rej'pndre par ns etloris

ses veines, puisque ses père et mere et nos sacrifices, afin de v< ir naître L! glace sur le Ri helieu n'est plus
sont cultivateurs, l'age ('or avant qu il soit lougtemps. sûre p ur les voitures. mais on y tra-

Aussi son cœur palpite, son cœur bat Honneur à la patrie de posseder en son veise encore à pieds sans danger. Celle

pour l'amélioi ation de l'agriculture en sein de tels opôtres de la colonisation du St Laurent est encore ,olide.

cette province car ih ait que l'agricul et de l'immigration. Honneur aussi L'eau est montee considerablement
ture est la base et le fondemen de la au gouvernement qui asu faire de telles de 'uis quelques jours et continue de 4
société ; il sait aussi, M. le Rede nominations. moiter à l'heure où je vous telégraphie.
tour, qife sans l'agriculture la societe M. Chicoine a I-ité E So sujet, en un On se fýit difficilemîent une idee de
ne peut maintenir, l'état s'cerouîle et le mot, avec talant et avec succès,' en l'activité qui règie dans les clantiero
souverain tombe M. Cliinine tn i-aion alleguant qu'il y avait avantage pour en face de la vile. Le martera se fait
de sedevouer ainsi à l'avancemeit sie .nous à favoriser l'immgratiOti belge, entendre pariont, taniisque nom-
l'agriculture parce qu'il est homme à puisque les belges avaient la même bre d'hommes attachés sur les
savoir que l'agriculture redti les ,lus Isngue et la même religion que nous. differentes parties des vapeurs armès'
grands services à la sociéte, ei fertili. Aussi a t-il demande si nos cœurs bat- d'un qinceau teur donne un fini de la
sant les ,pays, comme on l'a si sage taient à l'unisson avec le sien La ré plus belle blanchenr.
ment dit quelque part, en offrant le ponse ne se fit pas attendre. Aussi On attend la débacle avec inquiétude'
plas de (onsolation, et en donnant la a-t ilà placer des colons belges car l'on craint que la crue des eaux
plus lengue existence. Ce monsieur a dans notre localité. cause une descente rapide des glaces.
raison d'aimer les ?ultiva+eurs parce Va sans dIre, M. le Rédacteur, que Les Capitaines Nelson, La belle
qu'il sait o'il n'y a que enez eux où sa causerie lui n'était empreinte d'au- Duval Ljamoureux Roy et Mathiot
l'on renco -e, comme le dit si bien le cun esprit politique, a été goûtée et sont arrsvés én cette ville et l'on se
la ivre aux 100 louis d'or, des goûts applaudie. croirait déjà en pleine aison de navigs-
aimples, des habitudes heureuses, des L'houJohn Fraser de Berry et M. tion.


